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69.190 nouveaux cas ont également été détectés lors des dernières 24 heures, en France. NICOLAS TUCAT / AFP

LE POINT SUR LA SITUATION - Nouvelles mesures, nouveaux bilans et faits
marquants : Le Figaro fait le point sur les dernières évolutions de la pandémie de
Covid-19.

La santé psychologique des salariés dégradés en France, la pandémie loin d'être terminée selon
l'OMS, l'Autriche qui suspend la vaccination obligatoire ... Le Figaro fait le point ce mercredi 9 mars
sur les dernières informations liées à la pandémie de Covid-19.

Moins de 2000 patients en réanimation

La pression continuait de se relâcher sur les hôpitaux ce mercredi, selon les chiffres publiés par
Santé publique France. Les hôpitaux comptaient ainsi mercredi 21.509 patients hospitalisés avec
un diagnostic Covid-19 (dont 1147 admis ces dernières 24 heures) contre 21.899 patients mardi.
Les services de soins critiques accueillaient 1962 malades (dont 120 en 24 heures) contre 2036
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mardi. Les décès à l'hôpital en 24 heures s'élevaient à 136, ce qui porte à 111.511 le nombre de
morts depuis le début de cette épidémie, il y a un peu plus de deux ans. 69.190 nouveaux cas ont
également été détectés lors des dernières 24 heures.

«Cette pandémie est loin d'être terminée» met en garde l'OMS

«Cette pandémie est loin d'être terminée», a mis en garde mercredi le patron de l'OMS, deux ans
presque jour pour jour après avoir prononcé le mot qui a fait réaliser au monde entier la gravité de
la crise sanitaire provoquée par le Covid-19. «Ce vendredi marquera deux ans depuis que nous
avons dit que le Covid-19 se répandant dans le monde entier pouvait être qualifié de pandémie», a
rappelé le docteur Tedros Adhanom Ghebreyesus, lors d'un point de presse à Genève, toujours en
virtuel.

Il n'a pas manqué de rappeler que six semaines plus tôt, «quand il n'y avait que 100 cas recensés
en dehors de Chine et pas de mort», il avait déclenché le niveau d'alerte sanitaire le plus élevé de
l'OMS - une urgence de santé publique de portée internationale. Mais cette qualification n'avait pas
frappé les esprits et il a été reproché plus tard à l'organisation d'avoir trop tardé à prendre la
mesure de la catastrophe à venir. «Deux ans plus tard, plus de 6 millions de personnes sont
mortes», a-t-il déclaré.

La santé psychologique des salariés «très dégradée» en France

Après deux ans de crise, la santé psychologique des salariés «reste très dégradée», avec un burn-
out toujours «extrêmement élevé» et «une fatigue pandémique», selon un sondage réalisé par
OpinionWay pour le cabinet Empreinte Humaine et publié mercredi. Selon cette enquête, 41% des
salariés interrogés se disent en «détresse psychologique», dont 13% en détresse élevée. Les
femmes et les jeunes de moins de 29 ans sont plus touchés. Plus du tiers (34%) des salariés sont
touchés par le burn-out, dont 13% de manière sévère, soit 2,5 millions de personnes.

» À VOIR AUSSI - Covid-19: Élisabeth Borne annonce la fin du protocole sanitaire en
entreprise le 14 mars

L'Autriche suspend l'obligation vaccinale

Le gouvernement autrichien a annoncé mercredi la suspension de la loi sur la vaccination
obligatoire contre le Covid-19, face à la moindre dangerosité du variant Omicron. La loi était entrée
en vigueur le 5 février, une mesure inédite dans l'Union européenne et qui avait suscité une forte
opposition d'une partie de la population de 8,9 millions d'habitants. Les contrôles devaient débuter
mi-mars, avec des sanctions variant de 600 à 3600 euros.

Vaccination «scandaleusement inéquitable»

La distribution des vaccins sur la planète reste «scandaleusement inéquitable», a affirmé mercredi
le secrétaire général de l'ONU, Antonio Guterres. «Les fabricants produisent 1,5 milliard de doses
par mois, mais près de trois milliards de personnes attendent toujours leur premier vaccin», s'est-il



insurgé, en évoquant un «échec» dû à des «décisions politiques et budgétaires qui donnent la
priorité à la santé des habitants des pays riches par rapport à la santé des habitants des pays
pauvres». Il s'agit là d'une «recette pour plus de variants, plus de confinements et plus de chagrin
et de sacrifice dans chaque pays», a-t-il estimé.

» À VOIR AUSSI - Covid-19: six pays africains vont avoir leur propre production de vaccins à ARN
messager

Hongkong recule sur son dépistage massif

La dirigeante de Hongkong a reculé mercredi estimant que le dépistage massif du Covid-19 n'est
pas une priorité, après avoir expliqué en février que ses plus de 7,3 millions d'habitants devraient
subir trois tests obligatoires pour mettre fin à la vague de coronavirus la plus meurtrière pour la ville
depuis le début de la pandémie. Hongkong, qui avait enregistré 12.000 cas de Covid en deux ans
de pandémie, est passé à plus de 500.000 cas depuis le début de la vague Omicron en janvier.
L'incertitude suscitée par les messages contradictoires du gouvernement avait provoqué une ruée
vers les rayons des supermarchés, tandis que des milliers de résidents étrangers ont fui la ville.

Rugby: deux cas de Covid au sein du XV de France

Le Covid-19, qui avait jusqu'à présent plutôt préservé le XV de France, a chamboulé le groupe qui
s'envolera pour Cardiff disputer le quatrième match du Tournoi des six nations: Penaud et
Taofifenua, positifs, sont absents. «Damian Penaud et Romain Taofifenua ne seront pas du voyage
suite à des tests positifs ce matin. Nous avions été jusque-là plutôt épargnés mais c'est comme ça.
Nous avons les ressources pour affronter le pays de Galles», a expliqué Raphaël Ibanez, lors d'une
conférence de presse mercredi à Marcoussis. Le manageur n'a pas exclu que d'autres joueurs
soient testés positifs d'ici au match vendredi soir à Cardiff. «On s'y prépare: on attend l'information
du Comité des six nations pour savoir si et quand on sera retesté», a pour sa part affirmé le
sélectionneur Fabien Galthié.

Plus de 6 millions de morts

La pandémie a fait officiellement au moins 6.011.769 morts dans le monde depuis fin décembre
2019, sur plus de 447 millions de contaminations confirmées, selon un bilan établi par l'AFP
mercredi à 11h GMT. Les États-Unis sont le pays ayant enregistré le plus de décès (961.935),
devant le Brésil (652.829) et l'Inde (515.355). Mais rapporté à la population, les pays où l'épidémie
a fait le plus de ravages sont le Pérou avec 641 décès pour 100.000 habitants, la Bulgarie (517) et
la Bosnie-Herzégovine (475). L'Organisation mondiale de la santé (OMS) estime, en prenant en
compte la surmortalité directement et indirectement liée au Covid-19, que le bilan de la pandémie
pourrait être deux à trois fois plus élevé que celui qui est officiellement établi.


